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PEDAGCGIE PAR PROJET DANS

RoBERT SavorE

À chevalsur La front ière de d€ux terr i toires, Le viLlag€ âccuei l le
La communauté cr ie la pLus au nord ainsi  que la communauté
inuite La plus au s!d. Les deux terr i toires partagent les rnêmes
infrastrLrctures, mais châcun possède son propre service de santé
et d 'éducat ion.

Dans cette localité où La sédentarisation engefdre de graves
problèmes de santé reLiés à L'obêsité et au diabète, la
comrn!nauté €si  également Le théâtre d'af frontements rac aux
entre jeunes Crls et nul ts.  À cet le réal i té s 'ajoute La vente i l légaLe
de drogu€ €t d 'alcooL.

L€s habitaf ts du vi lLage étant confrontés à L' isoLement et au
manque d€ ressources, c 'est de l ' i r têr ieur que L'on a rnis en place
un projet qui  al la i t  perm€itre de rapproch€r les deux.ul t ! res.
Af in d€ favoris€r La part ic ipat ion du pLus grand nombre, l€ proj ," t
d€vait  conciLler I 'art  €t  le sport .  Une inl t iat ion aux arts du . i rque
est apparue comme le mel l leur véhicuLe pour att€indre Le
maximum de personn€s. Les obiect i fs de cette act iv i té a{ lst ique
et éducat ive étaient de favoris€r une approche nouvet le de là
santé physiq!e et mentaLe ainsl  que de permettre aux deux
cornrnLrnautês de r€dê.ouvrir  la .ul tur€ de l 'autre.

La réal isat ion du projet s 'est échelonnée sur une période
de sept mois. Au départ ,  i l  fa lLai t  t rouver et invi ter des
entraîneurs professionnels.  Cette étape fut rendue possible
grâce à la col laborat ion de la directr ice de l 'École de cirque
de Verdun. À,1" '  Ginette Prince, La seconde étape consistai t
à démontrer la faisabi l i té du projet à la direct ion de l 'école.
Pour ce faire,  une rencontre fut  organisée af in d'en prêsenter
Les pararnètres et objectifs.

À la suite de cette réunion, une demande de forrnation fut
adressée à lâ commjssion scolaire dans le cadre de la Politique
de perfectiofneraent des enseignafts. Cette formation a eu lieu
en octobre 2oo3, à l 'École de cirque de Verdun. ElLe â pemis
de const i tuer une banque de documents visuels et théoriques
quilurent présentês en classe aux élèves, enseignantes et

" . r . " icnanL) d ogst iqueeL pp,oto,oed-p.o-Fl tJre .
prêparés en août et en sepiembre.

i

Une proposit ion de partenarlat  tut  acceptée par la municipal i té
d€ Kuuj juarapik,  laqu€l l€ a mis à notre disposit ion son gymnas€
€t ses équipements pour la tenue des ateLlers. Le Consel lde
bande de Whapmirgoostui  nous a of iert  q!ant à Lt] l  l 'audl ior ium
du C€ntre des leunes polrr  la présentât ion du spectacle de clôture.
D€s,:ornmandit€s d€ la toopérat ive et du Northern ont fournl  l€
ql 'p ld,o r 'urppo lê.-  ror ' rpr ' . l " l "n po Llp F

d€rniers a été assuré parAirCre€b€c, alors qu'Air  nui t  atranspofté
l€s quelque l5o kg de matér lel .



itleS trois mois précédânt I'arrivée des entraîneurs,
,é9ont âssisté en classe à la présentation des documents
Chôgue visionnement servait de mise en situation pour

activité5 de conceptualisation scénographique poftant sur
décors,les costumes et les maquillages.

Desthènres reliés auxtechniques (échasses, jonglerie, contorsion,
acrobatie, etc.) furent élaborés. Les élèves de j" et 6" année oni
produit des affiches illustrant LeLrrvision du ckque nordique. Les
rêalisations furent exposées dans les corridors de l'école. Pour le
scénario du spectacle, les élèves de 3'année ont travai lLê sur une
légende poftant sur la naissance des quatre vents. Pour leur part,

les élèves de 6" anrée ont sélectionné des mêlodies illustrant les
quarre venlc dànc le.adre de leJr.our '  de l lhmiq-e,

Le iour de I 'Hal loween, Le f i lm Artcirq,  des product ions lsumâ, a
été projeté à l'école. À cette occasion, une campâgne publicitaire

annonÇant le projet a étê Lancée dans la communautê. De plus,

durant les rêcréations, les enseignantes et enseignants du
primaire ont mis sur pied un entraînernent à la corde à danser,

'ii:r ':.::::
explications au besoin. Chaque iôtrs-groupe travaillait une ',r.
te(hnique d;ttérenre el u1e roldl o'r pern etlai i  à tous de s :r i t ie'

Les trois entraîneurs sont afivês le 26 janvier 2004. l\Ialgré
une inondatior causée par le froid intense et des tuyaux gelés,

les 215 élèves de l'éco[e crie ont participé auxateliers. Diffêfents
l-oràirê< lL enl É aboréc: un po- le pr nài 'ê.  a- l rê pol.  lê
secondaire, tandis qu'un autre était consacré aux éLèves de
l 'É.nlp in 

' i ra 
Âr À cLr(  n:rênrq

aux trois techniques proposées.

lous les élèves ont eu lâ chance de pârticiper âux âteliers offefts
par l€s entraîneu15. Ces derniers ont évalué les habiletés de
châcun et ont sélect ionné les élèves qui al la ient part ic ip€r au
spectacle de clôture. La rêpétiiion générale a eu lieu le sarnedi
et le spectacle a été présenté en soirée, devart une foule de plus

Au secondaire, un groupe de cinq élèves du premier cycle avait
préparé une chorégraphie de danse acrobat ique, qui a êté
présentêe durant le spectacle. Les jeunes fi lles qul ont travaillé
à La confect ion de costumes auront la possibi l i té de suivre un
second âtel ier en janvier 2oo5. L'object i fserâ de présenter leur
numéro au concours de danse du festival Pféserce Autochtône,
en Jurn 2oo5.

Afin d'assurer une suite à ce projei rassembleur, nous travailLons
avec l\,1. lMichel Lafortune de Cirques du lMonde afin d'établir un
réseautage des ressolrrces, Ainsi, une formation intensive a été
organisée en juin à I'occasion de notre participatior âu festival
Présence Autochtone. Deux entraîneurs de dânse acrobâtique
de la Câserne 18 3o ont offert  un atel ier intensi faux neuféLèves
participant au festlvaL.

Deux aspects du cirque ont contr ibué à séduire la popuLat ion

de notre communauté. D'abord, tout conrme cel le des Cris
et des Inui ts,  lâ cul ture du cirque est basée sur le nomadisme
et I ' i t inérance. Ensuite,  les art istes du cirque présentent

Les sessions débutaient par une période
d'échauffement de cinq minutes.

leur spectacle sous un chapiteau qui ressemble
au t ipi t radi t ionn€1.

Ensuite, les groupes-classes
étaient divisés en trois sous'
groupes supervisés par un
entraîneur. Le titulaire
et les parents
supportaient
La gesl ton eI

t raduisâient Les

C'est ef  paftageânt des simi l i tudes et
des points comrnuns que les cul tures

se rencontrent et Interagrssent pour

évoluer.  Ce projet a ouvert  de nouvel les
perspectives et contribue à
l 'épanouissement physique et mental
de notre cornmLrnâuté. Voilà
une réalisation qui dénrontre bien
que tout est possible lorsqu'on

unit nos torcesl

Pour en savoir plus sur le
coftenu pédagogique de la
Whapmagoostui Art Factory,
je vous invite à consulter
son site lnternet.
www.geocities.com/
badabingg/WAF,html
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